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UN NOUVEAU MONUMENT A YVERDON

(avec planche).

La Societe du Musee et du Vieil Yverdon vient de faire
don ä la ville d'un monument destine ä rappeler aux
generations futures l'emplacement de l'ancien Castrum romam
qui eut une importance considerable ä son epoque. Celui-ci

fut construit vers l'an 275 ap. J.-C., quelques annees apres
la destruction de l'ancien vicus par une invasion des bar-

bares sous l'empereur Gallien.

La position geographique d'Eburodunum, au croisement
d'un riche reseau de routes, fit que cette cite acquit une

grande importance. Les Romains, instruits par l'aneantis-

sement du vicus, deciderent de proteger la ville reconstruite

par une puissante forteresse, le « Castrum Eburodunense ».

lis lui donnerent une superficie qui en fit l'un des plus

vastes camps fortifies de tout le territoire des Helvetes-;

il eut sa periode de puissance, de gloire et de richesse. Des

casernes, des bätiments imposants, des thermes, oecupaient
l'interieur. La route arrivant d'Avenehes penetrait ä l'inte-
rieur du Castrum par la porte de l'Est, traversait la forteresse,

ressortant du cote oppose par une seconde porte

pour continuer par la plaine jusqu'ä Vuiteboeuf ou

eile etait rejointe par d'autres routes venant de

Lausanne, Bienne, etc. De lä, elle escaladait les

gorges sauvages de Covatannaz pour passer le col

des Etroits et continuer sur la France. Le trage de cette

voie romaine nous est parfaitement connu, depuis Yverdon

; nous en avons suivi le parcours et constate les restes
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irrefutables des le Castrum jusqu'ä quelques minutes de la

frontiere franqaise, dans les grandes forets du Jura.1

Mais, si formidable que füt eette vaste forteresse, eile fut
cependant impuissante ä tenir tete aux nouvelles invasions
des barbares que l'immense Germanie, trop longtemps con-

tenue, deversa dans la seconde moitie du IVme et au

commencement du Vme siecle sur toute l'etendue du territoire
des Helvetes. Apres Avenches et tant d'autres villes et

camps fortifies, le Castrum d'Yverdon succomba ä son tour
dans la fuite generale des armees imperiales devant le flot
devastateur et irresistible des Germains dechaines. Cette

derniere et definitive catastrophe eut lieu vers l'an 405 ; la

ruine, la destruction implacable, ensevelirent sous les cen-

dres la ville et la forteresse, et seuls les restes decouverts au

cours des siecles et tout particulierement pendant les fouil-
les methodiques executees en 1903 etj 1906, attestent encore
de la richesse et de la puissance du brillant camp romain.2

Ce sont ces souvenirs que la Societe du Musee et du Vieil
Yverdon a voulu transmettre aux generations futures.
D'une simple plaque commemorative, envisagee au debut,
la Commission speciale nommee ä cet effet au sein du Co-

mite put, grace ä l'accueil extremement bienveillant qu'elle
rencontra aupres des etablissements, des banques, maisons
de commerce, et de la population yverdonnoise en general,

entreprendre et mener ä chef l'erection d'un veritable mo-

1 Voir : Vict. H. Bourgeois : « La voie romaine des Gorges de
Covatannaz», Indicateur d'Antiquites suisses (Anzeiger), annee
1923, IV fasc., T. XXV, et annee 1927, fasc. III, T. XXIX. -Voir aussi : «La voie romaine de Covatannas », par Vict. H.Bour¬
geois, dans la Rev, hist, vaud., 1925, p. 65, et 1927, p. 332.

2 Voir : Vict. H. Bourgeois : « Le Castrum romain d'Yverdon»,
Revue historique vaudoise, .iuin et juillet 1927. — Vict. H. Bourgeois

: « Le Castrum romain d'Yverdon », Indicateur d'Antiquites
suisses (Anzeiger) 1924, T. XXVI, fasc. 4.
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nument. La Commission en demanda le projet ä M. Recor-

don, directeur de l'Ecole des Arts et Metiers de Vevey, com-
manda d'apres ses dessins les blocs aux carrieres de Laufon
et le monument fut place dans le charmant petit square

precedant l'entree du cimetiere, et qui forme en meme

temps le centre du Castrum romain. Une convention offi-
cielle fut signee entre les deux parties, c'est-a-dire d'une

part la Societe du Musee comme donatrice, d'autre part, la

Municipality, pour la ville d'Yverdon, acceptant le monument

et assumant la charge de son entretien a perpetuite.
La face principale de la stele porte comme inscription :

« Emplacement du Castrum Romain construit vers 270

apres J.-C. — Detruit par les Alamans vers I'an 403 ». La
face droite porte que : « Le Castrum Eburodunense fut edi-

fie sur les ruines d'un vicus, soit bourg anterieur, detruit

par les barbares vers 265 apres J.-C. »

Le cöte gauche indique que le « Monument (fut) erige en

1930 par la Societe du Musee d'Yverdon avec l'appui de la

Commune et de la generosite publique ». Sur la face poste-

rieure est grave le plan du Castrum tel qu'il fut releve lors
des fouilles systematiques de 1903 et 1906.

De tres belle venue, de proportions fort heureuses, en

belle pierre du Jura, et se dessinant sur le fond de verdure
d'un superbe groupe d'arbres, ce monument forme un orne-
ment ainsi qu'un souvenir de plus dans l'histoire si riche de

la ville et de la contree d'Yverdon.

Victor H. BOURGEOIS.
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